
Confrontées a? la crise du marché du disque, les majors comptent sur le numérique

Description

A l’occasion du 41e Marche? international du disque et de l’e?dition musicale (Midem), qui s’est tenu a? 
Cannes en janvier 2007, l’ensemble des acteurs du secteur s’est accorde? sur l’aggravation de la crise qui 
touche le marche? du disque, laquelle porte d’abord sur l’effondrement des ventes de CD, ensuite sur la 
difficile banalisation du te?le?chargement le?gal de musique en ligne.

Le 22 janvier 2007, le Syndicat national de l’e?dition phonographique (SNEP), qui compte dans ses rangs
les quatre majors du disque (Universal Music, EMI, Sony – BMG Music et Warner), dressait un bilan
sombre du marche? franc?ais du disque pour l’anne?e 2006. Pour la quatrie?me anne?e conse?cutive, le
marche? du disque est en baisse, de 10,7 % en valeur (862,7 millions d’euros en 2006) et de 26,6 % en
volume par rapport a? 2005. Alors que le marche? des supports physiques (CD, DVD musicaux) a perdu 40
% de sa valeur en quatre ans, les relais de croissance que sont le te?le?chargement de musique depuis les
te?le?phones portables et sur les plates-formes de distribution en ligne tardent a? se mettre en place. En
effet, les supports physiques constituent encore en France 98 % des ventes au de?tail, me?me si le nombre
d’albums vendus (73,3 millions d’exemplaires) est en baisse de 20,9 % par rapport a? 2005, comme
d’ailleurs les singles (17,5 millions d’exemplaires), en baisse de 27,9 %.

La musique nume?rise?e est certes en forte progression, mais celle-ci ne saurait compenser les pertes
enregistre?es sur le marche? physique, lesquelles s’e?le?vent a? 172 millions d’euros en 2006. Ainsi, en
France, le chiffre d’affaires des titres et extraits te?le?- charge?s, depuis les plates-formes de distribution ou
les te?le?phones portables, s’e?le?ve en 2006 a? 43,5 millions d’euros, un chiffre en hausse de 42 % par rap-
port a? 2005. Particularite? du marche? franc?ais, les ventes depuis les te?le?phones portables tirent la
croissance du te?le?chargement le?gal de musique. Sur les 43,5 millions d’euros de chiffre d’affaires, la
te?le?phonie re?alise a? elle seule 20,5 millions d’euros, tandis que les plates-formes de distribution
ge?ne?rent 23 millions d’euros, soit 2 % du total des ventes au de?tail. Mais la France est un cas a? part dans
la mesure ou? le te?le?chargement le?gal, comme le passage du support physique a? l’immate?riel, sont peu
avance?s. La vente de musique sur Internet ne repre?sente en effet que 5 % du marche? de la musique en
France. D’ailleurs, les majors du disque ne s’y trompent pas qui demandent au gouvernement franc?ais un
taux re?duit de TVA pour les CD, a? 5,5% au lieu de 19,6%, conscientes que ce support restera, au moins
dans les cinq prochaines anne?es, le premier des supports pour la distribution de la musique.

A l’e?tranger, avec des degre?s de maturite? diffe?rents selon les marche?s, la migration vers le nume?rique
semble irre?versible. Ainsi, aux États-Unis, malgre? le ralentissement du te?le?chargement en ligne, dont la
part de marche? se situe aux alentours de 20 %, force est de constater une migration progressive des
te?le?chargements ille?gaux vers les plates-formes le?gales. En effet, la multiplication des poursuites
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judiciaires semble, selon une e?tude NPD de juin 2006, favoriser le de?veloppement du te?le?chargement
le?gal et inciter les internautes ame?ricains a? de?laisser les sites de peer to peer. Mais les chiffres de
l’anne?e

2006 sont toutefois ne?gatifs dans leur ensemble : sur les deux premiers mois de 2007 (1er    janvier – 18
mars), et selon les chiffres fournis par Nielsen SoundScan, les ventes de CD ont recule? de 20 % par rapport
a? la me?me pe?riode l’anne?e pre?ce?dente, passant de 112 millions d’exemplaires a? 89 millions ; les
ventes d’albums en ligne ont e?galement baisse?, passant de 119 a? 99 millions d’albums te?le?charge?s ;
enfin les ventes de singles en ligne sont, quant a? elles, en nette augmentation (+ 19 %), passant de 242
millions a? 288 millions sur la me?me pe?riode entre 2006 et 2007.

En Core?e du Sud, le basculement de?finitif vers le nume?rique est annonce? car les ventes en ligne ont de?-
passe? les ventes physiques. Selon l’International Federation of Phonographic Industry (IFPI), elles
repre?sentent 57 % du total des ventes. La Core?e du Sud entre dans la cate?gorie particulie?re des pays ou?
la vente de musique nume?rique est tire?e par la te?le?phonie mobile, notamment par les mobiles de
troisie?me ge?ne?ration dont les de?bits de re?ception facilitent le te?le?chargement des titres. Ainsi, au
Japon, ce sont pre?s de 90 % des te?le?chargements de musique qui sont effectue?s depuis un mobile.

En de?finitive, le chiffre d’affaires de la musique nume?rique s’e?le?ve, sur le plan mondial, a? 2 milliards
de dollars en 2006, soit 10 % du marche? de la musique, la part de la musique nume?rique ayant quasi- ment
double?e en un an (5,5 % en 2005). L’Europe compte pour 20 % du total des ventes mondiales de musique
en ligne. Cette croissance forte du marche? de?pend toutefois de plusieurs facteurs, notamment du nombre
de plates-formes de distribution et du nombre de titres disponibles par plate-forme. En effet, le
de?veloppement du te?le?chargement le?gal a longtemps e?te? entrave? par les strate?gies se?pare?es des
majors qui ne parvenaient pas a? s’accorder sur une offre globale. Contre toute attente, c’est un
interme?diaire technique, Apple, qui a permis le de?collage du marche? de la musique nume?rique : en
commercialisation l’iPod, un lecteur portable de fichiers musicaux nume?riques, tout en proposant
simultane?ment une offre se?curise?e sur son site iTunes Music Store, lance? en avril 2003, le fabricant
informatique a re?ussi a? convaincre les majors de le laisser distribuer leurs titres. A tel point qu’Apple
concentre aujourd’hui 80 % des ventes en ligne de musique aux Etats-Unis. La domination d’Apple sur le
marche? de la musique en ligne, lie?e notamment a? l’incompatibilite? des formats entre l’iPod et les autres
baladeurs nume?riques, laisse toutefois une place a? la concurrence.

Ainsi, l’IFPI recense 498 services de musique en ligne dans 40 pays. En France, iTunes, arrive en premie?re
position avec pre?s de 50 % du marche?, le reste des ventes se re?partissant essentiellement ente
VirginMega, nume?ro 2 du marche?, et FnacMusic, nume?ro 3 du marche?. A cette exception franc?aise
pre?s, la bonne sante? d’iTunes conditionne indirectement celle du marche? de la musique en ligne sur le
plan international, marche? que les majors conside?rent, a? terme, comme leur principal poste de recettes.

Cet e?tat de fait pourrait cependant changer, d’abord parce que l’iPod d’Apple soule?ve des questions
d’interope?rabilite? qui, malgre? le re?cent accord passe? avec EMI, retardent le ve?ritable de?collage du
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marche? de la musique en ligne, ensuite parce que le marche? de la musique nume?rique devrait encore se
diversifier avec le de?veloppement des sites communautaires et d’e?change. Les sites comme YouTube ou
MySpace, devenus des outils de marketing indispensables pour les artistes, devraient a? terme constituer un
vecteur supple?mentaire et significatif de financement de la cre?ation musicale, a? travers cette fois-ci une
formule fonde?e sur le tiers payant qui rompt avec les modalite?s anciennes du paiement a? l’acte.

A cet e?gard, le principe du te?le?chargement illimite? de morceaux constitue une des pistes actuellement
teste?es par les majors, que ce soit sur les plates-formes communautaires ou moyennant abonnement. Ainsi,
en France, MusicMe a lance? une premie?re plate-forme de te?le?chargement illimite?, pour un abonnement
de 14,95 euros mensuels, ou? l’on retrouve 600 000 titres issus pour la plupart des catalogues des majors.
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